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Le changement climatique est une 

évidence (constats et projections) et 

est dû essentiellement aux activités 

humaines …

ce qui se traduit notamment par une 

augmentation de la température, une 

évolution des précipitations, une 

élévation du niveau des océans et une 

intensification des phénomènes 

climatologiques extrêmes.
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Evolution de la température observée globalement et en France 

métropolitaine

Sources: 
GIEC 2021

CITEPA 2022
& Météo France DRIAS 2020 

et 2023

Périodes Température 
moyenne sur 30 ans

En France métro.

Ecart avec période 
préindustrielle

1850-1900

Ecart avec période 
1976-2005

1901-1930 Environ 11,2 °C 0 °C - 0,85 °C

1931-1960 Environ 11,4 °C + 0,2 °C - 0,65 °C

1961-1990 Environ 11,5 °C + 0,3 °C - 0,55 °C

1991-2020 Environ 12,45 °C + 1,25 °C + 0,40 °C

Autres périodes (moyennes sur des durées différentes)

2011-2020 Environ 13,15 °C + 1,95 °C + 1,1 °C

2021-2024 Environ 14,0 °C + 2,8 °C + 1,95 °C

Constats

.. et la pluviométrie ?

2021 : 12,9°C
2022 : 14,6°C
2023 : 14,4°C
2024 : 13,9°C

Bernard Legube

Réchauffement global (GWL) : +1,09°C  pour la décennie 2010-2019 en 

référence à la période préindustrielle (1850-1900) … 

… et en France ?
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ProjectionsÉchelle globale 

La Trajectoire de réchauffement de Référence à 

l’Adaptation au Changement Climatique (TRACC) ? 

CO2Total Autres GES Aérosols et utilisation des sols

Source : GIEC 2021

Réchauffement
 global

Réchauffement 
observé en 
2010-2019

Bernard Legube

Ø Etape 1 : correspondance entre les niveaux de réchauffement planétaires et France*  définie à partir 
des simulations et travaux les plus récents

(*) Toutes les régions du monde ne se réchauffent pas à la même vitesse. 
Pour un niveau de réchauffement planétaire donné, le réchauffement en métropole sera plus élevé. 

Ø Etape 2 : Analyse des impacts pour chaque niveau de réchauffement à partir d’un ensemble de 
projections climatiques régionalisées sur la France (17 simulations)

Ø Etape 3 : Elaboration et mise à disposition sur le portail DRIAS de nombreuses données et 
indicateurs à une résolution de 8km x 8km

Le climat de la France dans la TRACC
Méthodologie utilisée

Niveaux de réchauffement par rapport à l’époque pré-industrielle 

Ø Etape 1 : correspondance entre les niveaux de réchauffement planétaires et France*  définie à partir 
des simulations et travaux les plus récents

(*) Toutes les régions du monde ne se réchauffent pas à la même vitesse. 
Pour un niveau de réchauffement planétaire donné, le réchauffement en métropole sera plus élevé. 

Ø Etape 2 : Analyse des impacts pour chaque niveau de réchauffement à partir d’un ensemble de 
projections climatiques régionalisées sur la France (17 simulations)

Ø Etape 3 : Elaboration et mise à disposition sur le portail DRIAS de nombreuses données et 
indicateurs à une résolution de 8km x 8km

Le climat de la France dans la TRACC
Méthodologie utilisée

Niveaux de réchauffement par rapport à l’époque pré-industrielle 

Sources : Ministères -
Cassou et Liné 2023

et nationale
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En 2023, Météo-France a publié « DRIAS – les futurs du climat »

 qui permet de visualiser le changement climatique sur chaque territoire de France

 en se projetant sur plusieurs horizons et en regard de plusieurs paramètres. 

Indicateurs DRIAS Réf : 1976-2005 Horizon 2030
(TRACC à 2°C)

Horizon 2050
(TRACC  2,7°C)

Horizon 2100
(TRACC à 4°C)

Moyenne annuelle
Ile d’Oléron

13,0 °C 14,2 °C 15,0 °C 16,2 °C

Moyenne été
Ile d’Oléron

19,6 °C 21,0 °C 21,6 °C 23,9 °C

Maximale été
Ile d’Oléron

23,4 °C 24,8 °C 25,5 °C 27,3 °C

Jours de temp. max. >30°C
Ile d’Oléron

8 jours 14 jours 19 jours 31 jours

Nuits tropicales (min. > 
20°C) Ile d’Oléron

5 nuits 14 nuits 24 nuits 44 nuits

Ordre de grandeur des températures moyennes annuelles et estivales , d’après les données de « DRIAS-les futurs du 
climat » (médiane des modèles, selon TRACC émissions modérées)

Projectionspour Oléron



Source : DRIAS 2020

Simulations des précipitations sur la France

 métropolitaine selon 2 niveaux de TRACC par rapport à la période 1850-1900

Projections+ 2 °C de réchauffement métropolitain
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Cart es des écart s de cumul annuel de précip it at ion pour les scénarios “Accord de 

Paris”  (en haut ) et  “pessimist e”  (en bas) : enveloppes basses (à gauche), médianes (au 

cent re) et  enveloppes haut es (à droit e).  

 

 

 

  

+ 4 °C de réchauffement métropolitain
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Cart es des écart s de cumul annuel de précip it at ion pour les scénarios “Accord de 

Paris”  (en haut ) et  “pessimist e”  (en bas) : enveloppes basses (à gauche), médianes (au 

cent re) et  enveloppes haut es (à droit e).  
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Cumul annuel de précipit at ions 

 

 

 

 

 

 

Cartes des écart s de cumul annuel de précipit at ion pour les scénarios “Accord de 

Paris”  (en haut ) et  “pessimiste”  (en bas) : enveloppes basses (à gauche), médianes (au 

cent re) et  enveloppes hautes (à droit e).  

 

 

 

  

Ecart de cumul annuel de précipitation
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La disponibilité en eaux 

douces (notamment de 

surface) diminue depuis 

plusieurs décennies … et les 

projections à horizons  plus 

ou moins proches sont 

inquiétantes.
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Marais de 

Brouage (17) 

le 17/07/2022. 

Photo : ARB NA

Dive du Sud (86)
Été 2015

Photo ARBNA
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Indicateurs interannuels permettant  de constater un impact du 

changement climatique sur le cycle hydrologique en France depuis 40 à 

60 ans (constats datant de la fin des années 2015-2020)

Indicateurs reconnus par la communauté 
scientifique

Indicateurs moins représentatifs ou 
qui nécessitent confirmation

- Augmentation de l’évapotranspiration
- Diminution de certains débits moyens annuels 

des cours d’eau et (surtout) des débits d’étiage
- Moins de respect des débits de référence
- Augmentation de la sécheresse des sols
- Durée des étiages et nombre linéaires d’assec
- Augmentation de la température des eaux de 

surface

- Augmentation de la fréquence et de 
l’intensité des crues

- Baisse des niveaux de la piézométrie et 
du taux de recharge des aquifères

Extrait de
La production d’eau potable …
Bernard Legube – Dunod 2021

Constats
Synthèse
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Ecart relatif (en %) de la médiane des 
débits annuels des cours d’eau entre 
l’horizon 2041-2070 et la période de 

référence choisie (1976-2005)

Scénario avec émissions non réduites (RCP-8.5)
Produit multi-modèles - Médiane de l’ensemble

Projections DRIAS-Futurs de l’eau pour la France métropolitaine

Projections
récentes

Extrait de
DRIAS 2023 – futurs de 

l’eau Bernard LegubeOléron Durable Festival – 5 juillet 2025



Projections 
récentes

Extrait de
DRIAS 2023 – futurs de 

l’eau

Projections DRIAS-Futurs de l’eau pour la France métropolitaine

Bernard Legube

Ecart relatif (en %) de la médiane 
estivale des débits des cours d’eau 

entre l’horizon 2041-2070 et la période 
de référence choisie (1976-2005)

Scénario avec émissions non réduites (RCP-8.5)
Produit multi-modèles - Médiane de l’ensemble
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Message 3

Cette diminution de la 

disponibilité des ressources 

en eau aura (et a déjà) de 

nombreux impacts sur la 

qualité des eaux, la 

biodiversité et les usages …

Bernard LegubeOléron Durable Festival – 5 juillet 2025

Poches d’huîtres à Fourras

Photo ARBNA



Une qualité des eaux douces superficielles

 déjà très moyenne, en 2019, sur le territoire picto-charentais
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Constats
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CHAPITRE II : LA QUALITÉ DES EAUX EN 
NOUVELLE-AQUITAINE 
II.1. La qualité des milieux aquatiques continentaux et littoraux  
II.1.1. E    ’    (au titre de la DCE) 

a . E ta t  éco lo g iq u e  
L al a ion de l a  cologiq e intègre à la fois des éléments biologiques (indices sur la faune et la flore aquatique) et des éléments 

physico-chimiques (nutriments, oxygène, etc.), ainsi que des polluants spécifiques de l a  cologique (certains métaux et pesticides). Il 

abli  i an  ne chelle de cinq cla e  de   bon    ma ai  , ca ac i an  po  chaq e pe de ma e d ea  l écart aux 

condi ion  de f ence, ep en a i e  d ne ea  de face pa  o   pe  infl enc e pa  l ac i i  h maine. 

M  de a  de  a e  d ea  

superficielles de la région en bon état 

écologique  

L a  d e r n iè r e  éva lua t io n  réa lisée  lor s  d e  
a    2 0 1 9   d is tr ic ts  h y -

d r o gr a p h iq u e s  A d o u r -G a r o n n e  e t 
L o ir e -B r e ta gn e  in d iq u e  que 43 % des 

1744 a e  d ea  e f c e e  de 

Nouvelle-Aquitaine toutes catégo-

ries confondues2 1  (soit 749 masses 

d ea )  c a e  e  b  (ou très 

bon) état écologique ; environ 42% 

en état moyen et 15% en état mé-

diocre ou mauvais. C e  q u i sem b le  g lo -
b a lem e n t u n  p e u  p lu s  fa v o r a b le  pa r  
r a p p o r t a u  p récéd e n t  é ta t  d e s  l ie u x  d e  
2 0 1 3  (  3 6  %   a  a  
e n  b o n  é ta t  ; 5 4  %  e n  é ta t  m o y en  e t 
1 1 %  e n  é ta t  m éd iocr e  o u  m a u va is )  
a lo r s q u e  le  n iv e a u  d e  con n a issa n ces 

a   a é l io ré  e n tr e  ce s  d e u x  
éva lua t io n s  (d a va n ta ge  de  m e su r e s  e t 
d e  p a r a m è tr e s a na ly sés ) .  

Dans le détail,  che e g a e, 

bon état et très bon état concernent 

43,5 % de  c  d ea , 25,8 % de  

a  d ea 2 2 , 84,6 % des masses 

d ea  c e 2 3  et 8,3 % des masses 

d ea  de a 2 4 . 

D e a e g ba e, e  ec e  

préservés se situent plutôt sur les 

parties amont des (sous-)bassins, gé -
né r a lem e n t  ca r a cté r isées p a r  d e s  p lu s 
fa ib les  d e n s ité s  d e  p op u la t io n  e t  u n e  
                                                                    
2 1  1 7 4 4  a  a     N -A q u ita in e  d o n t  1 6 5 7   a , 6 2  a  a , 1 3  a  a    
1 2  a  a   t r a n s it io n . 
2 2  L a   a   a       5 0  a  a -    a  a    a  a . 
2 3  E a u x  d e  su r fa ce  s ituées  e n tr e  la  l ign e  d e  b a se  se r va n t  p o u r  la  m e su r e  d e  la  la r g e u r  d e s  ea u x  t e r r ito r ia le s  e t  u n e  d is ta n ce  d 'u n  m ille  m a r in . 
2 4  E a u x  d e  su r fa ce  s ituées  à  p r o x im ité  d e s  e m b o u ch u r e s  d e  r iv iè r es  o u  d e  fleu v e s , q u i so n t  pa r t ie l le m e n t  sa lin e s  e n  r a iso n  d e  le u r  p r o x im ité  
d e s  e a u x  cô t iè r es  m a is  q u i r es t e n t  fo n d a m e n ta lem e n t  in flu e n cée s  p a r  d e s  co u r a n ts  d 'e a u  d o u ce . 

a gr icu ltu r e  m oin s  «  in tens iv e  »  (d e  ty p e  p o ly cu ltu re -é le v a ge ) . A ins i, la situation paraît plus favorable sur les bas-

 de a D d g e, de Ad  e  de  f e e  c e  (S , L , C a  L a a ) , où plus de la moitié des 

a e  d ea  c e a e  (  a   a  a )  sont en bon ou très bon état écologique. T a    
se u le m e n t le  ca s p o u r   d  e  de  a e  d ea  d  ba  de a V e e ; e n v ir o n  un quart des masses 

d ea  de  ba  de a Cha e e, de a Ga e  de  aff e  de a L e e e e  a  (p e tite  p a r tie  d u  
a   C    E   a  ) . S   a  a , a  a   a  a   a  
a   a  ,   a   a    bassin de la Sèvre Niortaise q u i p rése n te  ce p e n d a nt 

u n e  pa r t  b ea u co   a   a  a  a    a  (6  %  ,  2  a s  a   3 1 ). La 

situation est très dégradée au nord-ouest de la région, sur les bassins du Thouet, et de la Sèvre Nantaise où près 

de a  de  a e  d ea  (44 % des 39 a e  d ea )  e  a a  a , e   a c e a e  e b  a . 
 
P  e  c  d ea  de N e e-Aquitaine, le  principal élément de qualité biologique2 5  déclassant  ( in fé r ie u r  a u  
b o n  é ta t )  e  d ce  (p o u r  5 8  %   a  a  m esu rée s )        

    a  ( , a a   a     ) . E n su ite , l d ce d a -

mées (m icr o -a lgu es  u n ice llu la ir e s )  q u i réa g it a u x  p o llu t io n s c la ss iq u e s  (n it r a te s , p h osp h o r e , p e s tic id e s )  to u t  
co m m e  d ce e b  ( a    ) , éga le m e n t sen s ib le  à  la  q ua lité  d e s  h a b ita ts , déclas-

e   de  e   e  de  a e  d ea .  
Concernant la qualité physico-chimique2 6 , les principaux éléments déclassants so n t  e b a  de g e (p o u r  
2 8  %   a  a  )  et les nutriments (p o u r  1 9  % , m a jo r ita ir em en t pa r  le  p h osp h o r e ) .   
 

Pour ce qui est de  a  d ea , le s  é ta ts  d e s  l ie u x  2 0 1 9  L o ir e -B r e ta gn e  e t  A d o u r -G a r o n n e in d iq u ent  q u e  le  prin-

cipal symptôme de la dégradation est  e h a  d e a  e c  de e , e  a c e  de h h e, 
  a  a   a     a     a  a .  

N.B. 108 ma e  d ea   plan  d ea  » comptabilisées  l en emble d  district hydrographique Loire-Bretagne (90 inférieures au bon 

état écologique) dont 15 situées en Nouvelle-Aquitaine, sur le tiers Nord de la région (10 inférieures au bon état écologique). Pour le 

bassin Adour-Garonne, ce on  107 plan  d ea  qui sont suivis a  o al a  i e de la DCE (68 n a eignen  pa  le bon a ), don  47 en 

Nouvelle-Aquitaine (36 inférieures au bon état écologique). 

 

Concernant les eaux littorales, les masses d ea  c e  de a g   e  bon état écologique à de rares ex-

ceptions près : a    A a  a , a  a    A   (h e r b ie r s  d e  z o stè r e s )  e t 
 a  H  a  e s  in d ice s  «  in v er téb rés  b enth iq u e s  in te r t ida le s  »  e t  «  m a cr o a lgu e s  op p o r tu n iste s  » . A  -

v e r se , les a e  d ea  de a  atteignent rarement le bon état écologique (  a  d e  la  C ha r e n te  
d a n s  ce  ca s) , sy stém a tiq ue m e n t déc la ssée s pa r  d ce . 

 

 
 

2 5  P    a ,    a    a a   a      q u a tr e  in d ic a te u r s  su r  
le s  in v e r téb ré s  ( I2 M 2 ) , les  d ia to m ée s  ( IB D ) , les  p o isso n s  ( IP R )  e t  le s  m a cr o p h yt e s  ( IB M R ) . L e  5 e  é lém en t  b io lo g iq u e , à  s a v o ir  le  ph y to p la n c-
to n  u t il isé  p o u r  le s  gr a n d s  co u r s  d 'e a u  u n iq u e m e n t , n e  d isp o se  p a s  e n co r e  d ' in d ica te u r  va lidé .  
2 6  L     a  a       a  . P    a , i ls  co m p r e n n e n t  o n z e  

a a ,   a     a  :  a   , a  a ,   ( a ,  p h o sph o r e )  
 a a  ( H ) . 

La problématique des algues vertes sur le littoral 

L    a  ( a , )    a  a ,   a  -
      a      a  a    a a   a  -

l ifé ra t io n  d e s  (m a cr o -)a lgu es  ve r te s . E lle s se  déve lop p e n t  p r in cipa lem e n t e n  é té  d a n s le s b a ie s se m i-ou v e r te s 
 a a   . U     a  a  a  a  a ,  a    a   -

 , a   a     a  a  q u a n d  il  e s t  t rè s co n ce n tré .  

C e  p hén om èn e  se  r e n co ntr e  e n  N o uve lle -A q u ita ine  sa n s to u te fo is  a tte in d re  le  n ive a u  d e  cr it ic ité  d e  la  B r e -
a . I  a    a   a   I   R   a    ,    
O n . L e  r a m a ssa ge  e t  le  r e cy cla ge  d e ces a lgu es  (p a r  ép a n d a ge  d a n s le s ch a m p s o u  e n  ce n tr e  d e  com p o s-

ta ge )  r ep ré se n te n t  u n  coû t  im p o r ta n t  p ou r  le s  co l le ct iv ité s  lo ca le s .   
Source : Atlas de la Mer et du Littoral Sud-Atlantique édition 2020 
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CHAPITRE II : LA QUALITÉ DES EAUX EN 
NOUVELLE-AQUITAINE 
II.1. La qualité des milieux aquatiques continentaux et littoraux  
II.1.1. E    ’    (au titre de la DCE) 

a . E ta t  éco lo g iq u e  
L al a ion de l a  cologiq e intègre à la fois des éléments biologiques (indices sur la faune et la flore aquatique) et des éléments 

physico-chimiques (nutriments, oxygène, etc.), ainsi que des polluants spécifiques de l a  cologique (certains métaux et pesticides). Il 

abli  i an  ne chelle de cinq cla e  de   bon    ma ai  , ca ac i an  po  chaq e pe de ma e d ea  l écart aux 

condi ion  de f ence, ep en a i e  d ne ea  de face pa  o   pe  infl enc e pa  l ac i i  h maine. 

M  de a  de  a e  d ea  

superficielles de la région en bon état 

écologique  

L a  d e r n iè r e  éva lua t io n  réa lisée  lor s  d e  
a    2 0 1 9   d is t r ic ts  h y -

d r o gr a p h iq u e s  A d o u r -G a r o n n e  e t 
L o ir e -B r e ta gn e  in d iq u e  que 43 % des 

1744 a e  d ea  e f c e e  de 

Nouvelle-Aquitaine toutes catégo-

ries confondues2 1  (soit 749 masses 

d ea )  c a e  e  b  (ou très 

bon) état écologique ; environ 42% 

en état moyen et 15% en état mé-

diocre ou mauvais. C e  q u i sem b le  g lo -
b a lem e n t  u n  p e u  p lu s  fa v o r a b le  pa r  
r a p p o r t a u  p récéd e n t  é ta t  d e s  l ie u x  d e  
2 0 1 3  (  3 6  %   a  a  
e n  b o n  é ta t  ; 5 4  %  e n  é ta t  m o y en  e t 
1 1 %  e n  é ta t  m éd iocr e  o u  m a u va is )  
a lo r s q u e  le  n iv e a u  d e  con n a issa n ces 

a   a é l io ré  e ntr e  ce s  d e u x  
éva lu a t io n s  (d a va n ta ge  de  m e su r e s  e t 
d e  p a ra m è tr e s a n a ly sés ) .  

Dans le détail,  che e g a e, 

bon état et très bon état concernent 

43,5 % de  c  d ea , 25,8 % de  

a  d ea 2 2 , 84,6 % des masses 

d ea  c e 2 3  et 8,3 % des masses 

d ea  de a 2 4. 

D e a e g ba e, e  ec e  

préservés se situent plutôt sur les 

parties amont des (sous-)bassins, gé -
né r a lem e n t  ca ra cté r isées p a r  d e s  p lu s 
fa ib les  d e n s ité s  d e  p op u la t io n  e t  u n e  
                                                                    
2 1  1 7 4 4  a  a     N -A q u ita in e  d o n t  1 6 5 7   a , 6 2  a  a , 1 3  a  a    
1 2  a  a   t r a n s it io n . 
2 2  L a   a   a       5 0  a  a -    a  a    a  a . 
2 3  E a u x  d e  su r fa ce  s ituées  e n tr e  la  l ign e  d e  b a se  se r va n t  p o u r  la  m e su r e  d e  la  la r g e u r  d e s  e a u x  te r r ito r ia le s  e t  u n e  d is ta n ce  d 'u n  m ille  m a r in . 
2 4  E a u x  d e  su r fa ce  s ituées  à  p r o x im ité  d e s  e m b o u ch u r es  d e  r iv iè r es  o u  d e  fle u v e s , q u i  so n t  p a r t ie l le m e n t  sa lin e s  e n  r a iso n  d e  le u r  p r o x im ité  
d e s  e a u x  cô t iè r es  m a is  q u i r es te n t  fo n d a m e n ta le m e n t  in flu e n cée s  p a r  d e s  co u r a n ts  d 'e a u  d o u ce . 

a gr icu ltu r e  m oin s  «  in te ns iv e  »  (d e  ty p e  p o ly cu ltu re -é le v a ge ) . A in s i, la situation paraît plus favorable sur les bas-

 de a D d g e, de Ad  e  de  f e e  c e  (S , L , C a  L a a ) , où plus de la moitié des 

a e  d ea  c e a e  (  a   a  a )  sont en bon ou très bon état écologique. T a    
se u le m e n t le  ca s p o u r   d  e  de  a e  d ea  d  ba  de a V e e ; e n v ir o n  un quart des masses 

d ea  de  ba  de a Cha e e, de a Ga e  de  aff e  de a L e e e e  a  (p e tite  p a r tie  d u  
a   C    E   a  ) . S   a  a , a  a   a  a   a  
a   a  ,   a   a    bassin de la Sèvre Niortaise q u i p rése n te  ce p e n d a nt 

u n e  p a r t  b e a u co   a   a  a  a    a  (6  %  ,  2  a s a   3 1 ). La 

situation est très dégradée au nord-ouest de la région, sur les bassins du Thouet, et de la Sèvre Nantaise où près 

de a  de  a e  d ea  (44 % des 39 a e  d ea )  e  a a  a , e   a c e a e  e b  a . 
 
P  e  c  d ea  de N e e-Aquitaine, le  principal élément de qualité biologique2 5 déclassant ( in fé r ie u r  a u  
b o n  é ta t )  e  d ce  (p o u r  5 8  %   a  a  m esu rée s )        

    a  ( , a a   a     ) . E n su ite , l d ce d a -

mées (m icr o -a lgu es  u n ice llu la ir e s )  q u i réa g it  a u x  p o llu t io n s c la ss iq u e s  (n itr a te s , p h o sp h o r e , p e s tic id e s )  to u t  
co m m e  d ce e b  ( a    ) , éga le m e n t sen s ib le  à  la  q u a lité  d e s  h a b ita ts , déclas-

e   de  e   e  de  a e  d ea .  
Concernant la qualité physico-chimique2 6, les principaux éléments déclassants so n t  e b a  de g e (p o u r  
2 8  %   a  a  )  et les nutriments (p o u r  1 9  % , m a jo r ita ir em e n t p a r  le  p h osp h o r e ) .   
 

Pour ce qui est de  a  d ea , le s  é ta ts  d e s  lie u x  2 0 1 9  L o ir e -B r e ta gn e  e t  A d o u r -G a r o n n e in d iq u e n t  q u e  le  prin-

cipal symptôme de la dégradation est  e h a  d e a  e c  de e , e  a c e  de h h e, 
  a  a   a     a     a  a .  

N.B. 108 ma e  d ea   plan  d ea  » comptabilisées  l en emble d  district hydrographique Loire-Bretagne (90 inférieures au bon 

état écologique) dont 15 situées en Nouvelle-Aquitaine, sur le tiers Nord de la région (10 inférieures au bon état écologique). Pour le 

bassin Adour-Garonne, ce on  107 plan  d ea  qui sont suivis a  o al a  i e de la DCE (68 n a eignen  pa  le bon a ), don  47 en 

Nouvelle-Aquitaine (36 inférieures au bon état écologique). 

 

Concernant les eaux littorales, les masses d ea  c e  de a g   e  bon état écologique à de rares ex-

ceptions près : a    A a  a , a  a    A   (h e r b ie r s  d e  z o stè r e s )  e t 
 a  H  a  e s  in d ice s  «  in v e r téb ré s  b e nth iq u e s  in te r t ida le s  »  e t  «  m a cr o a lgu es  op p o r tu n iste s  » . A  -

v e r se , les a e  d ea  de a  atteignent rarement le bon état écologique (  a  d e  la  C h a r e n te  
d a n s  ce  ca s) , sy stém a tiq u e m e n t déc la ssée s p a r  d ce . 

 

 
 

2 5  P    a ,    a    a a   a      q u a tr e  in d ic a te u r s  su r  
le s  in v e r téb rés  ( I2 M 2 ) , le s  d ia to m ée s  ( IB D ) , le s  p o isso n s  ( IP R )  e t  les  m a cr o p h yte s  ( IB M R ) . L e  5 e  é lém e n t  b io lo g iq u e , à  sa vo ir  le  ph yto p la n c-
to n  u t il isé  p o u r  les  g r a n d s  co u r s  d 'ea u  u n iq u e m e n t , n e  d isp o se  p a s  e n co r e  d 'in d ica teu r  va lid é .  
2 6  L     a  a       a  . P    a , i ls  co m p r en n e n t  o n z e  

a a ,   a     a  :  a   , a  a ,   ( a ,  p h o sp h o r e )  
 a a  ( H ) . 

La problématique des algues vertes sur le littoral 

L    a  ( a , )    a  a ,   a  -
      a      a  a    a a   a  -

l ifé r a t io n  d e s  (m a cr o-)a lgu e s  v e r te s . E lle s se  déve lop p e n t  p r in cipa lem e n t e n  é té  d a n s le s b a ie s se m i-ou v er te s 
 a a   . U     a  a  a  a  a ,  a    a   -

 , a   a     a  a  q u a n d  il  e st  t rès co n ce n tré .  

C e  p hén om èn e  se  r e n co ntr e  e n  N o uv e lle -A q u ita in e  sa n s to u te fo is  a tte in d re  le  n iv e a u  d e  cr it ic ité  d e  la  B r e -
a . I  a    a   a   I   R   a    ,    
O n . L e  r a m a ssa ge  e t  le  r e cy cla ge  d e  ce s a lgu es  (p a r  ép a n d a ge  da n s le s ch a m p s o u  e n  ce n tr e  d e  com p o s-

ta ge )  r ep ré se n te n t  u n  coû t  im p o r ta n t p o u r  le s  co l le ct iv ité s  lo ca le s .   
Source : Atlas de la Mer et du Littoral Sud-Atlantique édition 2020 
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DÉTAIL DES PRESSIONS PAR MASSE D’EAU

MASSES D’EAU SUPERFICIELLES
ÉTAT DES LIEUX  

2019

OBJECTIF  

2027

Code Nom Type
Surface 

km2
Ecologique Chimique Ecologique Chimique

FC01 Côte Nord-Est de l’Île d’ Oléron GME 90 BE 2015 BE 2015

FC02 Pertuis Charentais GME 489 BE 2015 BE 2015

FRC2_1 Chenal de la Fontaine TPME 11 BE 2021 BE 2015

FC03 Côte Ouest de l’Île d'Oleron GME 226 BE 2015 BE 2015

PRESSIONS SIGNIFICATIVES

Pollutions ponctuelles Pollutions di uses Prélèvements Milieux aquatiques

Code Domestique Industrielle Azote Phytosanitaire Irrigation AEP Industriel Morphologie Hydrologie Continuité

FC01

FC02

FRC2_1

FC03

MASSES D’EAU 

SOUTERRAINES
SURFACES KM2 ÉTAT DES LIEUX 2019 OBJECTIF 2027

Code Nom Totale Libre Chimique Quantitatif Chimique Quantitatif

FG063

Calcaires, sables 

et alluvions de l’Île 

d’Oléron

175 175 BE 2015 BE 2015

SYNTHÈSE DES ENJEUX ET OBJECTIFS

Les masses d’eaux de surface sont en bon état. Des pressions morphologiques significatives sont relevées sur la masse d’eau 

FC02 (zone de marais salés). La masse d’eau souterraine se trouve en bon état global. Les pressions liées aux prélèvements sont 

qualifiées de faibles.

Gouvernance
Il est nécessaire de développer les synergies et la coordination des m aîtrises d’ouvrages locales.

Objectif :
 Gérer durablement les marais en conciliant protection des milieux et  viabilité des usages

Quantitatif
L’île d’Oléron est située hors zone de répartition des eaux. La consommation de l’eau potable, notamment en période estivale, 

est un enjeu fort.

Objectif :
 Sensibiliser sur la vulnérabilité de la ressource en eau potable aup rès des usagers

Qualitatif
La qualité des rejets bactériologiques des assainissements et des rejets pluviaux dans les zones sensibles (eaux de baignade, 

zones de pêche à pied et de production conchylicole) est un enje u fort. 

Objectif :
 Préserver l’état des masses d’eau côtières en luttant contre le ruissel lement et en évitant les rejets directs à la mer

Milieux aquatiques
Objectifs : 

 Mieux connaître les zones humides
 Entretenir et restaurer la morphologie des zones de marais
 Coordonner la gestion des ouvrages à l’échelle des di érents casiers

Eaux littorales
Objectif :

 Préserver les eaux littorales

CHAPITRE 4  : VOLET OPÉRATIONNEL    BASSIN DE GESTION DE L’ ÎLE D’OLÉRON

Le Château d’Oléron à marée basse

Idem pour les états chimiques des 
eaux superficielles et des eaux 

souterraines
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II.1.2. Etat des masses d’eau souterraines 
Le bon état chimique d'une eau souterraine est atteint lorsque les concentrations de polluants ne montrent pas d'effets d'entrée d'eau 

salée, ne dépassent pas les normes de qualité des polluants (nitrates et pesticides principalement) et n'empêchent pas d'atteindre les 

objectifs pour les eaux de surface associées. 

Deux tiers des masses d eau souterraines de  

Nouvelle-Aquitaine en bon état chimique  

La derni re aluation de l tat chimique r alis e lors 
de l tat des lieu  2019 des bassins Adour-Garonne et 
Loire-Bretagne indique qu environ deux tiers des 142 

masses d eau souterraines de Nouvelle-Aquitaine 

(soit 94 masses d eau) sont class es en bon tat chi-

mique. Ce qui est globalement stable par rapport au 
précédent état des lieux de 2013 (environ 60 % des 
masses d eau en bon tat) alors que le ni eau de con-
naissances g n ral s est am lior  entre ces deux éva-
luations (da antage de points d eau et de param tres 
analysés). 

Davantage pr serv es, toutes les masses d eau majo-

ritairement captives (36 masses d eau) sont en bon 

état chimique, bien que certaines zones d affleure-
ment soient exposées à des pollutions diffuses. Les 48 

masses d eau libres en mauvais tat chimique sont 
principalement situées sur le domaine sédimentaire du 
Nord de la région (formations du Jurassique et du Cré-
tacé affleurantes en Poitou-Charentes et en Dor-
dogne), mais aussi plus au Sud, notamment sur certains 
secteurs de la formation du sable des Landes, ou en-
core au niveau des nappes alluviales des principaux 
fleuves (Garonne, Dordogne, Adour) et de certains af-
fluents (Lot, Dronne, Gave de Pau). 
 

Les pesticides (et leurs métabolites) et les nitrates demeurent les paramètres principalement responsables du 

mauvais état chimique. Les masses d eau souterraines en mauvais état (34 %) sont dégradées par de fortes teneurs 
en nitrates seuls (17 %), en pesticides seuls (38 %), ou les deux (42 %).    
 

 

                                                                    
41 R sultats pr sent s par ann e h drologique (octobre  septembre de l ann e sui ante) afin de prendre en compte le cycle hydrologique.  
42 Relevée aux stations de mesure des réseaux RCO/RCS et de suivi de la directive Nitrates ayant un "mode de gisement libre" avec au 
moins une mesure sur la période 2001-2002 / 2018-2019, soit 294 stations considérées au total (nombre variable d'une année à l'autre).  

Pas d volution nette des teneurs en nitrates dans les nappes libres  

Sur la période des dix-huit dernières années hydrologiques 41  (2001-2002 à 2018-2019), la concentration 
moyenne générale en nitrates des nappes libres néo-aquitaines42 s tablit à 26,8 mg/L, et varie de 25,7 mg/L (au 
minimum en 2011-2012) à 28,5 mg/L (au maximum en 2013-2014). En moyenne, un peu plus de la moitié des sta-
tions (52%) indiquent une concentration inférieure à 25 mg/l (dont 25% < 10 mg/l) et un quart une teneur supé-
rieure ou égale à 40 mg/l (dont 15 % > 50 mg/L43). Malgré certaines fluctuations, la concentration moyenne an-

nuelle totale reste plut t stable d une ann e sur l autre (variations comprises entre -1,1 mg/L et +2,4 mg/L) tout 

comme la part de stations dans chaque classe de concentration. Quatre périodes peuvent néanmoins se dégager 
vis-à-vis des évolutions interannuelles et des teneurs enregistrées, semblant étroitement liées aux conditions cli-
matiques :    

- 2002-2003 à 2004-2005 : teneurs en baisse trois années consécutives (-2,2 mg/L cumulés) marquées par 
des précipitations globalement déficitaires, particulièrement lors de la dernière année où 25,8 mg/L sont 
relevés, ce qui est proche du minimum observé sur les dix-huit années. 

- 2005-2006 à 2011-2012 : concentrations plut t stables et relativement faibles dans l ensemble avec une 
alternance de situations à la baisse ou à la hausse, et des pluies généralement conformes ou inférieures aux 
normales (pluies efficaces particulièrement faibles en 2011-2012). 

- 2012-2013 à 2014-2015 : période où les teneurs sont les plus élevées, suite à une augmentation mar-

quée la 1ère année (coïncidant avec des précipitations largement excédentaires), même si la tendance à la 
baisse s amorce la derni re ann e. 

- 2015-2016 à 2018-2019 : teneurs « moyennes  dans l ensemble, avec une baisse les deux premières an-
nées puis une légère hausse les deux années suivantes ; les déficits pluviométriques marqués de 2016-
2017 et 2018-2019 alternent avec deux années plutôt proches ou supérieurs aux normales. 
 

 

 

Avertissement : le 

nombre de mesures effec-

tuées, ainsi que leur fré-

quence (intra et interan-

nuelle) et l historique dis-

ponible sont variables 

d une station à l autre. 

Cette variabilité induit 

des difficultés d interpré-

tation, notamment pour 

les comparaisons interan-

nuelles. Les résultats pré-

sentés ici doivent donc 

être pris avec précaution, 

la représentativité de la 

situation variant selon 

l année, et les stations 

considérées. 

 

 
 
En effet, comme le soulignent notamment les bulletins nationaux annuels de suivi des concentrations en nitrates44, 
de fortes précipitations durant une année hydrologique tendent à lessiver les sols et ainsi libérer les nitrates 

dans le milieu aquatique tandis que ce ph nom ne est plus limit  lors d ann es d ficitaires. Par ailleurs, le lessi-
age est amplifi  lorsqu une ann e fortement e c dentaire inter ient apr s plusieurs ann es d ficitaires (comme 

ce fut le cas en 2012-2013 en Nouvelle-Aquitaine), la quantité de nitrate stockée dans le sol étant plus importante.  

 

43 Correspondant à la limite de qualité fixée par la Directi e Cadre sur l eau (DCE) pour l atteinte du bon tat des eau . C est galement la 
limite de qualité vis-à-vis des nitrates pour l'eau destinée à la consommation humaine (distribuée au robinet).  
44 Dernière édition 2019 : Concentrations en nitrates d origine agricole dans les cours d eau et les eaux souterraines en France  Données 
2016-2017 (OiEau, 2020)  

Nappes souterraines libres ou captives  

La nappe souterraine est la masse d'eau contenue dans l aquif re, on en distingue deu  t pes : 

 l aquif re  nappe libre qui repose sur une couche très peu per-
m able et est surmont e d une one non satur e en eau. Les aqui-
fères à nappe libre sont réalimentés directement par les eaux de 
pluies qui s infiltrent sur toutes leurs surfaces.   

 l aquif re captif (ou nappe captive) correspond  la nappe d eau 
confinée entre deux formations très peu perméables (argile, schiste, 

) o  elle est sous pression.  Les aquif res captifs sont quant  eu  
plus lents  se r alimenter puisque leurs ones d affleurement o  
l infiltration des eau  de pluies inter ient, sont moindres.  

                  
 

Nappes souterraines libres ou captives  

La nappe souterraine est la masse d'eau contenue dans l aquif re, on en distingue deu  t pes : 

 l aquif re  nappe libre qui repose sur une couche très peu per-
m able et est surmont e d une one non saturée en eau. Les aqui-
fères à nappe libre sont réalimentés directement par les eaux de 

Une qualité des eaux souterraines pourtant souvent dégradée, 

en 2019, dans le territoire picto-charentais
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Une qualité des eaux qui va continuer à se dégrader
 

Sources
Données ARB Nouvelle Aquitaine

Chapitre Acclimaterra :
 Qualité des Milieux – Bernard Legube et al.

Eaux de surface
 particulièrement

 impactées par

Evènements climato-hydrologiques
 extrêmes

 (crues, assecs,
 immersions marines, 

élévation du niveau des océans)

Evènements climato-hydrologiques
 extrêmes

Sécheresse du sol
Dégradation des forêts, de la ripisylve

….

Eaux souterraines
 probablement impactées

 par

Sur la qualité des eaux

Projections
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Les objectifs des « thermomètres » imposés seront-ils impactés et les indicateurs devront-ils être adaptés 
et/ou augmentés en nombre pour tenir compte du changement climatique (voire recalculés) ?

Sur la biodiversité aquatique 

Impacts induits sur le suivi de la qualité des eaux naturelles ?Projections

Bernard Legube

Pas d’effet théorique sur la qualité de l’eau distribuée …. mais la 
diminution des ressources disponibles, l’augmentation de la 
température et des évènements hydro-climatologiques extrêmes, 
ainsi que la diminution de la dilution (à rejets constants) auront très 
probablement plusieurs effets

✓ Sur la recherche et la connexion de 

ressources complémentaires en eau brute

✓ Sur les traitements à mettre en œuvre

✓ Sur la distribution en réseaux

Sur tous les usages ... 

notamment l’usage domestique ?

Oléron Durable Festival – 5 juillet 2025



Quoi faire pour ne pas 

atteindre le pire?

L’atténuation en premier lieu qui 

consiste à limiter les émissions de 

GES pour tendre vers « zéro » net 

En conclusion …

Bernard LegubeOléron Durable Festival – 5 juillet 2025



L’adaptation  … par exemple pour atteindre un équilibre ressources 

en eau/usages

 Des économies d’eau sur

 tous les usages

Une meilleure protection 

des ressources

Economies d’eau

Solutions fondées sur la nature/ agro-

écologie

Stocks complémentaires pour le soutien 

d’étiage (mobilisation et création)

Ressources non conventionnelles (eau de 

pluie, réutilisation …)

Mobilisation nappes libres (et profondes)
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Eau et changement climatique
Les impacts probables du changement climatique

 sur les ressources en eau ?

Oléron Durable Festival
Grand-Village

Merci pour votre attention

Conseil scientifique

18 octobre 2022
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